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Au cours des siècles passés, les ancêtres Gassinois donnaient vie à ces berges. 
Les arbres fruitiers: poiriers, cerisiers, pruniers, amandiers, -figuiers,jujubiers, caroubiers, arbousiers ... étaient productifs. 
Des légumes de toutes sortes étaient cultivés : pois-chiches, fèves, tomates, salades ... 
Les feuilles des vieux mûriers ont nourri les vers à soie au temps de la florissante sériciculture et des magnaneries. Les chênes
lièges ont fourni la matière première aux bouchonneries et aux fabriques de semelles et d'agglomérés. La trace des démasclages 
demeure visible sur les plus beaux d'entre eux. 

Ces chênes ont été soignés, élagués par les Anciens, en conformité avec les textes : « on dégarnit progressivement le bas de 
leur tige, à mesure que les pousses terminales augmentent leur hauteur. Néanmoins, on ne dépouille jamais la tige au-delà des 
trois-cinquièmes de cette hauteur» (nouveau Larousse Illustré, 7 vol.). Les Anciens savaient l'importance des élagages dans un 
pays où l'on redoute l'incendie en période estivale. L'absence de basses branches sur le tronc des arbres et le nettoyage du sol, 
freinent la progression du feu. Les Anciens savaient aussi qu'il ne faut pas couper la tête des arbres, ce que le scientifique Francis 
Hallé ne cesse de redire. Du bon état de la cime dépend la santé de l'arbre et du monde vivant qui l'entoure. L'atmosphère d'un 
sous-bois harmonieux est telle que l'on parle de« thérapie forestière». 
Au jardin botanique, des chênes-lièges sont dédiés à des prédécesseurs que Germaine L'Hardy-Denonain a bien connus: 

Jean Boétti (1891-1966) - « Roi Louis» 
Justin-Emile Masséna (1886-1967) - «Capricorne» 
Jauffret Goria (1924-2004) -« Petit cheval » 

Le village garde en mémoire le passé vivant de ces berges, qui ont retrouvé leur caractère rural, en harmonie avec le vieux village 
qui les domine et avec le massif forestier qui les prolonge jusqu'à la vallée de la Berle. Le cheval qui arpentait les restanques a 
disparu, mais les deux cabanons subsistent : celui qui était poulailler sert au rangement des étiquettes botaniques ; dans l'abri 
du cochon sont entreposés les outils de jardinage. 
Au cours de plus de quatre décennies d'activités dans ces berges boisées classées du vieux village de Gassin, le débroussaillement 
(débroussaillage et élagage) a fait place au désherbement (désherbage et élagage). 







Strate arborescente 

Les chênes-lièges séculaires sont dominants dans cette strate. 
« La flore du Massif des Maures est particulière au regard du reste du Var et de la Provence. Un arbre remarguable et identitaire 
en témoigne: le chêne-liège» (Denis Huin, Les Maures: une île? exposé du 17.08.2015). 
Au parc botanigue G. L'Hardy-Denonain, comme ailleurs dans le Massif des Maures, le chêne-liège est un arbre de petite 
taille : il peut atteindre, mais ne dépasse pas, dix mètres de hauteur. 
Les enfants du village ont donné un nom à tous les chênes-lièges du jardin botanigue. Ils ont d'abord attribué les signes du 
zodiague, de sorte gue chacun d'eux a« un arbre à son signe». Les noms supplémentaires sont nés de leur imagination collective: 
«arc-en-ciel»,« saturne»,« soleil»,« croissant de lune» ... 
Sur la guatrième restangue appelée« forêt» guelgues charmes-houblon (Ostrya carpinifolia) ont enrichi la strate arborescente. 
Localisé en France dans les Alpes-Maritimes, le charme-houblon produit en abondance des grappes jaune ivoire, gue les 
herbivores apprécient en fin d'été. Au jardin botanigue, ces arbres gui ont atteint leur taille définitive, accentuent le caractère 
ombragé de la dernière restangue. 

Strate arbustive 

Cette strate possédait déjà les principales espèces méditerranéennes: myrte et alaterne, cistes et laurien-tin, lentisgue et 
calycotome épineux, germandrée et luzerne en arbre ... 
Cette strate n'a pas été sensiblement augmentée, hormis le Fremontia californica (= Fremontodendron c.) dont la floraison 
printanière spectaculaire, illumine la partie haute des berges. Il fut la toute première introduction en provenance d'une région 
dont le climat est semblable au climat méditerranéen. 





Strate herbacée 

Dans cette strate, les plantes sauvages locales sont privilégiées. Habituellement délaissées voire éliminées, 

elles ont ici un statut; l'étiguette leur donne de l'importance. 

Campanules et spergulaire, cheveux de Vénus et valériane rouge, herbe aux poux et herbe aux verrues, 

nombril de Vénus et linaire striée, euphorbe des bas-fonds et fausse morgeline, offrent des floraisons 

discrètes comparables à celles observées dans les collines environnantes. 

La serpentaire (Arum dracunculus) fait exception ; cette plante sauvage des lieux incultes devient 
spectaculaire lorsgue ses spathes s'épanouissent au début de l'été. Les laiches et le capillaire noir en 
permanence décoratifs, gui retiennent la terre aussi bien gue les rhizomes des iris, sont en permanence 

l'ornement du sous-bois. 

Les orchidées sauvages (Orchis, Serapias, Epipactis, Spiranthes) gui révèlent par leur présence la gualité 

d'un site sont ici l'objet d'une attention toute particulière. 
De mai à septembre, la floraison de l'urosperme de Daléchamps CUrospermum dalechampsi) et celle de 
l'andryale à feuilles intègres (Andryala integrifolia) toutes deux de couleur jaune soufre, se succèdent 

dans le sous-bois. 
En automne, le sous-bois offre un aspect très typigue grâce à l'exubérance de floraisons simultanées: 
1) la vendangeuse Sternbergia lutea illumine l'espace grâce à ses fleurs jaunes ressemblant à celles

des crocus, 2) le cyclamen napolitain Cyclamen neapolitanum produit à profusion ses ravissantes
fleurs à deux tons de rose, 3) la marguerite d'automne Be/lis sylvestris, à ligules blanches et à
cœur jaune, prolifère en toute liberté sur toutes les restangues, 4) dans l'allée des cyclamens,
le Lespedeza (= Desmodium) arbuste d'origine chinoise, ajoute à cette harmonie de couleur, 
une touche délicate de pourpre violacé. En régions méditerranéennes, Pierre Cuche fait 
remarguer, très justement, gue l'automne est un second printemps. 
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Les espèces envahissantes gue sont l'acanthe, le coguelicot, le chasmanthe sont cantonnées sur un espace restreint. D'autres 
comme le lierre commun, la garance, et les espèces particulièrement redoutables sont maintenues en pot, et traguées partout 
ailleurs. Parmi ces dernières, deux méritent d'être signalées: au printemps, la luzerne d'Arabie Medicago arabica(= M. maculata) 
fait disparaître ses congénères et toutes les espèces de trèfles; à l'automne, le liondent tubéreux(= Leontondon tuberosa Thrincia 
tuberosa) à racines brunes et charnues, en forme de carottes, étoufferait, si l'on n'y prenait pas garde, la marguerite d'automne 
gui fleurit au même moment. 
Les espèces horticoles, ornements habituels des jardins, sont utilisées pour mettre en valeur les plantes indigènes. Ainsi, sur 
la terrasse du banc de pierre, les guelgues belles variétés d'iris gui s'épanouissent au printemps sous l'ombre légère d'un arbre 
de soie (Albizzia jufibrissin), conduisent le regard vers un magnifigue vieux mûrier noir. De même, sur la terrasse ovale où un 
rosier de Bancks fait ruisseler au printemps une belle floraison blanche, c'est le chêne majestueux appelé« roi Louis» gui 
retient l'attention. 
Le modeste gouet à capuchon (Arisarum vu/gare) se fait remarguer grâce à la présence à ses côté de l'agapanthe ou tubéreuse 
bleue (Agapanthus umbellatus). 

Germaine L'Hardy-Denonain est soucieuse de la gualité du vieux village de Gassin gu'elle habite depuis 1929. En 1973, l'état 
du terrain gu'elle vient d'acguérir grâce à ses fils la préoccupe. Le débroussaillage est urgent. Parallèlement aux gros travaux, 
grâce à ses compétences artistigues, elle crée des images paysagères pour agrémenter la promenade publigue le long de la place 
publigue dei barri. Elle n'a pas connu l'aspect définitif de ses créations ; elles correspondent à ses descriptions. 
Prévues pour être observées dans les deux sens de circulation, ces images mettent en scène deux couples de cyprès de Provence 
[en voir annexes 1 à 9] associés à des arbustes légers et de couleur claire, contrastant avec les masses vert sombre des conifères. 
Le promeneur gui chemine du chevet de l'église au nord, à la place des Iles d'Or au sud, découvre un faux-poivrierc2i se 
détachant sur fond sombre. La verticalité de son tronc aurait dû s'intercaler entre celle des deux arbres, mais des mutilations 
malheureuses ont modifié cette prévision. Cependant, le contraste« vert claire - vert sombre»« port léger - port compact» 
demeure saisissant. 
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En progressant vers le sud, devant le couple de cyprès suivant, le promeneur observe successivement un Exochorda 

racemosal3let un genêt à ânec4i _ Au printemps, le premier se couvre d'abondantes fleurs blanc pur; le second, d'une finesse 
extrême, ruisselle de petites fleurs d'aspect rosé qui, vues de près, se montrent constituées d'une corolle blanche et 
d'un calice rouge brique. Lorsque les fleurs sont remplacées par les fruits - petites gousses à une seule graine, couleur 
caramel à maturité - ce genêt ne perd rien de son charme. 
Le promeneur qui chemine du sud vers le nord, entre la place des lies d'Or et le chevet de l'église observe, devant le 
premier couple de cyprès, un ensemble de trois arbustes: jasmincsi, alaternec6i, lilas d'étéc7J; les fleurs de ce dernier sont 
très mellifères et attirent les abeilles. Plus tard, un chèvrefeuillecsi a complété cet ensemble; il garnit le tronc mort d'un 
cyprès terrassé par une tempête. Progressant vers le nord et parvenant au deuxième couple de cyprès, le promeneur 
se trouve face à un karooc9J mimosa à longues épines dont la floraison estivale, prolifération de glomérules jaune d'or, 
illumine le fond vert sombre des arbres. 
En mouvement tout au long de l'année, et pourtant immuables, ces images paysagères sont appréciées en permanence, 
notamment en fin d'hiver et au début du printemps quand s'achève le ressourcement hivernal du parc botanique. 
« Si l'œil crée la perspective, c'est la marche qui lui donne vie» Erik Orsenna 2000. Portrait d'un homme heureux 
André Le Nôtre 1613-1700 - Gallimard éd., p.148. 

ANNEXES 

(1) 

(2) 

(3) 

(4) 

(5) 

Cupressus sempervirens L. (Cupressacées) 
cyprès de Provence, c. de Florence, c. d'Italie, c. toujours vert, c. flamme. 
spontané en Méditerrannée - rustigue dans le sud et l'ouest de la France. 

Schinus molle L. (Anacardiacées) 
faux-poivrier 
plein air en Provence. 

Exochorda racemosa Rehd. [ = Ex. grandiflora Lindl.J (Rosacées) 
originaire de Chine orientale. 

Genista monosperma Lamk. [ = Retama m. Boiss.J (Légumineuses) 

Jasminum mesneyi [ = J. primulinum Hemsl.J (Oléacées) 
jasmin primevère. 

(6) 

(7) 

(8) 

(9) 

Rhamnus alaternus L. (Rhamnacées) 
alaterne 
Europe méridionale. 

Buddleia davidii Franch. [ = B. variabilis Hemsl.J (Loganiacées) 
arbuste aux papillons, lilas d'été 

Lonicera tatarica L. (Caprifoliacées) 
chèvrefeuille de Tartarie 
originaire du sud de la Russie. 

Acacia karoo Hayne (Légumineuses) 
mimosa odorant 
peut-être synonyme de A. horrida Willd. 
Afrigue du sud 
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Jardin remarquable 
Le jardin botanique Germaine L'Hardy-Denonain répond aux critères d'attribution du label« jardin remarquable» décerné 
par le Ministère de la Culture et de la Communication. 
1) Faisant partie de la ceinture verdoyante du village, il est parfaitement intégré dans le site, entre le chemin de ronde de la
place dei bàrri et la vallée de la Berle.
2) Il dispose d'éléments remarquables permanents (voir« végétaux remarquables») et aussi d'éléments remarquables saisonniers 
comme la serpentaire Arum dracunculus gui épanouit ses spathes superbes au moment des « Rendez-vous aux jardins». A 
la rencon re_annuelle, coulacioun du 17 Août, on peut observer, sous son abri habituel, une femelle de scorpion noir portant 
sur son-�o-� sa progéniture de petits scorpions blancs.
-3fen-a_ccèd·e au jardin par un portillon historique, précieux vestige du passé construit par les Anciens entre 1895 et 1920. 
4) Le jardif") �otanigue Germaine L'Hardy-Denonain propose une introduction à la flore méditerranéenne. Les étiquettes 
botani ues p-ermettent d'identifier plus de 600 espèces. Cette première approche trouve un prolongement dans les parcs 
et jardin§�giogaux de plus grande ampleur, notamment le célèbre et tout proche Domaine du Rayol.
5) Aux rieur.es d'ouverture, le plan du jardin est mis à la disposition des visiteurs gui peuvent cheminer librement de restangue 
en restaAgue. Sur la première allée, des panneaux illustrés présentent succinctement quelques aspects climatiques,
botaniques, zoologiques, pédagogiques et artistiques. Le dialogue s'instaure; questions et réponses se succèdent dans
l'écoute réciproque; les connaissances s'enrichissent dans l'échange avec un pu.blic compétent, attentif, respectueux 
de l'environnement, souvent lui-même acteur dans la sauvegarde du patrimoine naturel ou architectural de notre pays 
ou de pays voisins. 
6) ChaGJue année, une documentation est affichée sur le thème retenu par le Ministère pour les« Rendez-vous aux
jardin�»: les outils du jardinier (2010), le jardin nourricier (2012), le jardin et ses créateurs (2013), l'enfant au jardin

(2014), promenade au jardin (2015), les couleurs du jardin (2016), le partage au jardin (2017).
�)_ L�jardin_botanigue participe également aux« Journées européennes du patrimoine»: vous ne trouverez ici ni 
archiie_ct-ure p_restigieuse, ni célébrité historique; vous cheminerez sur les pas des Ancêtres gassinois gui nous ont 
légué ê::e moëleste, et pourtant inestimable, patrimoine rural. 

· 8J En�n, la pÎg_gue figurant le logotype, est apposée à l'entrée, et l'ouverture au public, déjà effective à partir de
l'an 20-00, devient un engagement d'au moins« 50 jours dans l'année ».

- � . 







- -- --- -------------------------------------------------

Du 30 avril au 15 octobre, on compte au moins 80 jours d'ouverture. 

Il n'y a pas deux jardins remarguables semblables. Ils sont publics ou privés, localisés en ville ou en pleine 
campagne; ils s'étendent sur des hectares, où leur surface se mesure en mètres carrés; ils abritent un 
belle demeure historigue, où le bâti se résume à une bergerie, un cabanon de pêcheurs, une remise à 
outils ; ils sont collections de plantes rares ou exotigues sous une strate arborée soigneusement taillée, 
ou bien les plantes sauvages y sont prioritaires, les arbres et les arbustes sont indigènes et conservent 
leur port naturel. Le jardin botanigue L'HARDY-DENONAIN appartient à cette dernière catégorie, se 
distinguant à peine des espaces forestiers environnants. 

Activités et manifestations au jardin botanique 

Les opérations« portes ouvertes» de juin et de septembre, organisées au niveau national, constituent des temps 
forts au jardin botanigue. D'autres activités et manifestations s'y déroulent, en poursuivant deux objectifs: 

1) Mettre en valeur un patrimoine rural inestimable dans l'environnement d'un vieux village historigue;
2) Transmettre aux jeunes générations la mémoire villageoise dans le respect de l'héritage gue nous devons à
ceux gui nous ont précédés. 

Le jardin botanigue est structure d'accueil pour toutes activités centrées sur l'environnement naturel et sa protection : 
Les Amis des Arts de Gassin. 
Les Infirmiers-Infirmières de l'Hôpital de Fréjus-Saint-Raphaël. 
Les Jardiniers de France et du Var. 
Les écoles maternelles de Gassin et de la Croix-Valmer ... 

Tous se réjouissent d'y trouver source inépuisable de découvertes, lieu d'étude et de rencontres conviviales, espac 
favorable à l'approche de thèmes variés. 
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Les œuvres ikébanistes de Maryse Audiffren-Goize, responsable de l'atelier« Art floral » aux Amis des 
Arts de Gassin, procurent harmonie et sérénité aux espaces de détente et de réflexion. 

La coulacioun du 17 Août - douzième édition en 2016 - se déroule autour d'un café convivial servi par Jeanine 
Goria et d'un troc aux plantes très apprécié du public. Depuis 2011, cette rencontre est l'occasion d'un exposé 
et d'un échange centrés sur l'environnement méditerranéen : le chêne liège (Maryse Audiffren-Goize, 2011) ; 
les châtaigneraies (Claude Camoin, 2012); la taille de l'olivier (Maurice Derbez, 2013); les paysages en 
mouvement et les jardins de résistance (Jean-Laurent Félizia, 2014); le massif des Maures: une île? (Denis 
Huin, 2015); le message de Pierre Rabhi mis en œuvre au château de la Môle (André Huber, 2016). 
L'expérience sera poursuivie les prochaines années. Le choix des végétaux étudiés sera déterminé en 
fonction de la disponibilité des personnes compétentes. 
Ce jardin botanigue, mieux défini comme parc botanigue, créé en 1973 par Germaine L'Hardy-Denonain, 
s'est révélé au cours du temps, de grande importance pour restaurer et mettre en valeur le patrimoine 
rural du versant est du beau vieux village de Gassin. 
Prolongeant l'œuvre de Germaine L'Hardy-Denonain, sa famille consacre, à son tour,« finance, 
compétence, énergie» dans le cadre de cette mission. Les reconnaissances de toutes provenances sont 
un espoir pour le village et ses berges boisées. 













Années 1980 

-1987

Acguisition d'un terrain gue Germaine L'Hardy-Denonain décide de mettre en valeur. Il s'agit, à cette date d'un 
dépôt d'ordure et d'une inextricable broussaille censés devenir un jardin botanigue pour l'embellissement du village. 

À la demande de la mairie de l'épogue, la famille L'Hardy cède 28 m2 de son terrain pour la construction de la rampe 

des pompiers 

Grâce à la tenacité de Germaine L'Hardy-Denonain, la situation s'améliore. Elle reçoit déjà des célébrités jardinières 
et des groupes scolaires. Un article paraît dans le journal local Var-Matin. 

Décès de Germaine L'Hardy-Denonain. 

Marie-Thérèse L'Hardy-Halos assure la relève, d'abord pendant les vacances universitaires jusgu'à sa retraite en 1999, 
puis à plein temps d'avril à novembre, par la suite. Le nettoyage est de plus en plus raffiné. L'étiguetage des plantes 
progresse. A la demande du conseiller municipal chargé des espaces verts, la visite de scolaires accompagnés de leurs 

enseignants est organisée. 

1993 Au terme de 20 ans d'effort, le jardin botanigue est dédié à sa fondatrice. 

1994 Gassin reçoit le label "un des plus beaux vieux villages de France" 

Années 2000 L'entrée patrimoniale 1895-1920 est mise en valeur par une ferronnerie d'art, œuvre de Didier Roche, encadrant 
une plague offerte par Denise Galaud. Les horaires d'ouverture sont affichés. A partir de 2005, la "coulacioun du 17 
août" est organisée afin de recevoir, à partir de 7h le matin et toute la matinée, les personnalités locales, les amis de 
Gassin et des communes voisines. Au cours de cette rencontre conviviale, le troc aux plantes animé par les "Amis 
des Arts de Gassin" a beaucoup de succès. 

Le jardin botanigue G. L'Hardy-Denonain reçoit le label d'État "Jardin remarguable" décerné par le Ministère de la 
Culture et de la Communication 

Renouvellement du label «jardin remarguable » signé par Monsieur le Préfet de Région. 
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VÉGÉTAUX 
REMARQUABLES. 

e 
C, 
·s

'G 

• 

Chêne liège'(Quercus suber) 
Mûrier noir (Mor�s ni9ra) 
Fremontie_ (Fremontia•ou Fremontodendron _californica) 
Grande'agave (ou Agave salmiqna) 
Mimosa cultrifolié (Acacia cultriformis) 
Raphiolépis (Raphiolepis indica) 
Bélopérone à gouttes colorées (Beloperone guttata) 
Barbe de Jupiter (Ahthyllis barba-jovis) 
Caroubier (Ceratonia siliquosa) 
Osmonde royale (Osmonda reg�lis) 
Cyprès de Provence (Cupressus sempervirens) 
Points de repères: ar-bre, arbuste,jadinière, banc ... 
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1 - ARBRES ET ARBUSTES 

NOM PROVENÇAL 

argelabre, plaï 

amélenguié 

darboussié, arbous, faus fraguié 

pourpié, boustoulaigo dè mar, sartèn 

bouïs 

argelas, argerias 

tapenié r 

bouton floral comestible = tapeno 

castaguié, peloussiè 

fàbrégoulié, falabreguié 

carroubié 

gainier 

paumiè 

lè messugo 

roudoux, roudoun, redoux 

acurnié, curnié, courniè 

avelanié 

aubespin, acinié 

26 

érable champêtre 

amélanchier 

arbousier, arbre à fraises, fraisiers en arb;e, frôle 

pourpier de mer, arroche fessecul 

buis, bois de fer 

argelas, cytise épineux, calycotome épineux, 
tue-chèvre 

câprier 
bouton floral comestible : câpre 

châtaignier 

micocouliet de Provence 

caroubier, ceratonie 

arbre de Judée, a. de Judas, a. d'amour, gainier 

palmier nain, palmite, chamérope 

ciste 

corroyère à feuilles de myrte, 
her.be aùx tanneurs 

cornouiller mâle 

noi�etier, coudrier, coudre franc 

aubépine, aubépin, épine blanche 

, 

Atriplex halimus 

Buxus sempervirens 

Cal.ycotoma spinosa 

Capparis spinosa 

Castanea sativa 

Celtis australis t, 

Ceratonia siliquosa, C. siliqua 

Cercis soliquastrum 

Chamaerops humilis 

Cistus sp 

Coriaria myrtifolia 

Cornus mas 

Cary/us ove/Jana 

Crataegus monogyna 
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NOM PROVENÇAL 

ci près . . 

,. 
coudougnado 

tavanié 

brugas fu"méou, brusc 

figuiero 

frais càntaridié. 

genèsto d'aï -
genèst, genesto, genestet 

gréoulié, vise, agréu, agromourié, grifucio, 
fanitou-pastre 

Jaussémin 1aouné, JOUssémin Jaouné 

escaviho, genestoun 

1aussemin 1 

cadé, acadrié, genebrié, mourven 

lanternié 

éou-laurié, rampan, baguié-lourié 

magnoulié 

mauvo, maugo 

amourié-aubre d'or, anco 

J 

' 
- ���lî t ' 

(:'=...:.;.,, ���,� fi 
�

:Jl 

- " 
NOM FRANÇAIS 

cyprès de Provence, c. de Florence,·è'.
{

ltalie, 
c. pyramidal, c. toujours vert . 

· 
: fë;:'"' , 

cognassier, coignassier ' 
---

stramoire, herbe à la taupe, pomme épineuse 

bruyère à balais 

figuier 
( f 

1 

frêne 

genêt à âne 

genêt 

Ji <?.J.JX commun, arbre à la glu 

jas�in buissonnant, j. jaune 

jasmin d'hiver 

jasmin officinal 

genévrier oxycèdre, cèdre piguant, cade 

lantanier 

laurier sauce, l.noble, !.d'apollon 

magnolier à grandes fleurs, arbre à parasol, 
arbre de Castor 

mauve 

mûrier blanc 

NOM LATIN 

Cupressus sempervirens -Z'\\\ �
t' 

Cydonia oblonga --.., 

- Datura stramonium 

Erica scoparia 

Ficus carita 

Fraxinus 'sp 

Genista monqsperma 

Gesnista sp 

//ex aquifolium 

Jasminum fruticans 

Jasminum nudi�orum 

Jasminum officinale 

Juniperus oxycedrus 

Lantana sp 

Laurus nobilis 

Magnolia grandi�ora 

Malva sp 

Morus alba 

27 
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1 - ARBRES ET ARBUSTES csu1T.EJ 

NOM PROVENÇAL 

negrè, egro 

nerto 

laurié-roso 

taba 

oulivié 

taradéou 

lentiscle, restincle 

sauvi-arabi 

ameliè, amendié 

agreniè, aurenas, pruneliè 

miougranié (granadiè: dans le Var) 

euze 

rouve 

suve 

darado, fieragno, aigo-espouncho-pudis 

roumanié roumanin 

verd-bouisset 

r 

NOM FRANÇAIS 

murie_r noir 

myrte, nerte 

laurier rose 

tabac 

olivier 

filaire, philaire 

arbre au mastic, restringe, lentisgue, 
1. d'Espagne 

phlomis buissonnant, phlomide buissonnant� 
sauge en arbre, bouillon-�lanc-de-Sicile 

amandier 

prunellier, épine noire, épine fleurie, prunier 
épineux 

grenadier cpmmun 

chêne vert, chêne yeux 

chêne blanc, chêne pubescent 

châne-liêge 

nerpun, alaterne, sanguier blanc, alardier 

ro�arin, herbe-aux-couronnes, encensier, 
rose marine 

petit-houx, fragon, houx-frelon, housson, 
buis piguant 

NOM LATIN 

Mprus nig_ra 

Myrtus.communis 

Nerium oleonder 

Nicotonio sp 

0/eo europaé?o 

Phi}lyreo sp 

Pistacia lentiscus 

Ph/omis fruticoso 

Prunus omygdolus 

Prunus spinoso 

Punico gronotum 

Que(CUS ilex

Quercus lonuginoso

Quercus suber

Rhomnus olotemus 

Rosmorinus oflicinalis 

Ruscus oculeotus 

, 



NOM PROVENÇAL 

rudo 

sourbiè, esperbié 

tamarisso 

calamandrié 

tihon 

aune campès't;e, ourmenat-ou-oume 

fatamot, faveloun 

pébrié dè mouine,' agnus-cast\Js 

vina 

ginjourlié 

NOM FRANÇAIS 

rue d'Alep 

cormier. 

tamaris d'Afrigue, tamariX: tamarisc 

gem;andrée en arbre, ·g. frutescente, 
g. buissonnaote 

tilleul 

orme champêtre, ormeau 

laurier-ti'n, lauretin, viorne-tin 

.Gattilier commun,' poivre sauvage, 
ar,bre au poivre 

jujubier, chichourlier 

1 � 

NOM LATIN 

Ruta chalepensis 

Sorbus domestica 

Tamaris africana 

Teucrium fruticans 

Tilia sp 

Ulmus ca·mpestris 

Viburnum tinvs 

Vitex agnus-castus 

Vitis sp 

Zizi ph us jujuba 

Il - PLANTES GRIMPANTES, HERBACEES, MUSCINANTES 

NOM PROVENÇAL NOM FRANÇAIS NOM LATIN 

acanto-pato-d' ourse acanthe à feuilles molles, branc-ursine Acanthus mollis 

agrimeno aigremoine Agrimonia eupatoria 

erbo-de-carboun bugle Ajuga reptans 

aiet ail Allium sp 

artemiso artemise commune Artemisia vulgaris 



NOM PROVENÇAL 

auriho 

roumaniéu-couniéu, espargo 

bourrage 

rapounchoun 
(racine et feuille exguises en salade sauvage) 

campanello, campaneto 

bourso-pastori 

valèriano, pan-couguiéu 

dindouliéro 

aubo-vit, redorto 

? 

courrejolo-arbiho 

safrano 

gréou dé messugo, graïssou dé mugou 

pastenargo 

erbo-eis-peous, flour d'amour, guihèum 

erbo-dé-niéro, nasco 

30 

NOM FRANÇAIS 

gouet d'Italie 

bourrache 

raiponce 

gantelée, gant de Notre-Dame 

bourse-à-pasteur 

valériane rouge, valériane des Jardins, 
pain de coucou 

chélidoine, éclaire, herbe aux verrues 

clématite petite flamme, cl. brûlante, 
cl. odo·rante 

vigne blanche; clématite viticelle 

liseron 

safran 

cytinet hypociste 

grande carotte 

herbe aux poux, grappe sauvage, dauphinelle 
sta.phisaigre 

inule visgueuse 

NOM LATIN 

Arum italicum 

Barago officinalis 
'i 

Campanula raponculoïdes 

Campanula trachelium 

Capsella bursa-pastoris 

Centranthus ruber 

Chelidonium majus 

Clematis �ammula 

Clematis vitalba 

Convolvulus sp 

Crocus sativus 

Cytinus hypocistis 

Oaucus maximus 

Delphinium staphisagria 1 
/nu/a viscosa 

; 



NOM PROVENÇAL NOM FRANÇAIS 

cougoumaso momordigue, cornichon d'âne, Ecballiitrf f a 
concombre sauvage, pistolet de dames 

lachusclo grosso euphorbe des bas-fon-ds 

fé;;-;;ui, fénoun fenouilt_ 

ped-dé-perdri herbe à Robert, herbe à l'esguinanciet 

chamecisso-terreto gléchome à feuil lès de lierre, lierre terres�re, 
terrètet 

èure, èurre lierre commun Hedera helix 
� 

__ ..... 

sauréto, erbo-dé�Sant-Jan éternelle, immortelle jaune, 
'immortelle des Stœchades (îles d'Hyères) 

éllèbore, r,oso-dé-nou�è él1êbore fétide, pied de griffant Helleborus fœtidus 

. trescalan, erbo-dou-muertre, millepertuis perforé 
erbo-de-1' àli, rougè 

1sop, magerm hysope Hyssopus officinalis 

erbo-dé-niéro, nasco inule visgueuse /nu/a viscosa

l
keirelet lavande à houpette, 1. papillon, Lavandula stœchas 

1. des Stœchades (îles d'Hyères)

lavando lavande vraie Lavandula vera 

verbeno, verveno verveine citronnelle, v. odorantet Lippia citriodora 

pantecousto, cabrifuei chèvrefeuille commun, ch. des boist Lonicera periclymenum 

mounedo-dè-papo monnaie-du-pape Lunaria annua 
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Il - PLANTES GRIMPANTES, HERBACÉES; MUSCINANTES csu1rE> 

NOM PROVENÇAL 

melisso-abihono 

mento 

brugas-fé 

espargoulo, parediero, camba-roussette 

bagoun, erbo eurabiado, erbo-di-rascas 

amoureto 

garanço 

sauv1 ,. 

gardo-roubo, erbo-santo 

lebourino 

cardoun-dé-Mario 

tiragassé, esclaria, escavillo, rin-viergé, salièje 

counséudo où coussaudo 

tanarido 

calamendrié 

farigoule, farigouletto, frigoulo, frigouletto 

escudet, carinet, coucoumaro 

ourtigo, ourtigano 

NOM FRANÇAIS 

mélisse officinale 

menthe 

rouvet 

pariétaire, morelle de muraille ,. 

dentelaire d'°Europe, plumbago d'Europe 

gaude,vaude, herbe jaune 

garancè voyageuse 

sauge officinale 

santoline petit-cyprès, cyprès-nain, citronn;lle 

sérapide 

chardo�-Marie, lait de Notre-Dame 

salsep;reille d'Europe, salsepareille des pauvres, 
liseron épineux 

co.nsoude 

tanaisie vulgaire 

germandrée petit chêne 

thym co"mmun, frigoule 

gobelets, écuelles, coucoumelle, cotylet, 
nombril de vénus 

grande ortie 

, 

NOM LATIN 

Melissa officinalis 

M�ntha Si' 

Osyris blbat 

Parietaria officinalis 

Plumbago europiN 

Reseda luteola 

Rubia peregrina 

Rubia peregrina 

Silybum marianum 

Smilax aspera 

Symphytum officinalis 

Tana�etum vu/gare 

Teucrium chamaedrys 

Thymus vulgaris 

Umbilicus pendulinus 

Urtica dioïca 

Î 



Hl PLANTATl(?NS 

ESPÈCES NOM PROVENÇAL 

amandier a,meliero, amendié 

châtaignier castagnar�ê:lo 

chêne blacaredo, rduveiredo 

frêne freissinedo 

genêt, genestaèlo 

if 

myrte nertié 

noisetier nougaredo, avela_nedo 

orme oumedo, ourmenado 

NOTES v.-�-

NOM FRANÇAIS 

amandaie 

châtaigneraie 

chênaie 

frênaie 

genêtière 

1va1e 

myrtaie, nertaie 

coudraie, noiseraie 

ormaie 

c1i Ouvrages consultés : 
Bescherelle ainé M. 1864 - Dictionnaire national ou dictionnaire universel de la langue franc;aise. 
Tomes 1 et 2, 10ème éd. Garnier Frères, Librairies-Editeurs, Paris. 
Nouveau Larousse Illustré, 7 vol. -1920. 
Marret L. 1925 - fleurs de la Côte d'Azur. Paul Lechevalier. 
Gueidan E. 1978 - Le Jardinier provenc;al. Tacussel Ed., Marseille. 
Pichot tresor - Dictionnaire provenc;al. 1984, Aubanel. 
Aeschimann D., Lauber K., Martin Moser D., Theurillat J.P. 2004 - Flora Alpina, vol. 1, 2, 3, Belin Ed. 
Hallé Fr. 2005 - Plaidoyer pour l'arbre. Actes Sud, Arles. 
Lauber K., Wagner G., Gygax A. 2012 - Flora Helvetica - Flore illustrée de Suisse et clef de détermination 
Haupt Ed., 4e éd. . l
Zürcher E. 2016 - Les arbres entre visible et invisible - S'étonner, comprendre, agir. Actes Sud, Ariel 

NOM PROVENÇAL NOM FRANÇAIS 

amelo, amende amande 

amelanco amélanche 

arbousso, darboussié arbouse 

carrQbi caroube, carouge 

castagne, pou pelous châtaigne hérisson 

'7 101;1 coudounat, lou- coing 
coudoune (ligueur de coing: 
(aiguè dè coudo�ne) cydonite) 

figo figue 

agi a nié gland de chêne 

miéugrano grenade 

ginjourlo jujube, chichourle 

falabrego micocoule 

amouro-anco mûre blanche 

amouro-negre mure noire 

olive 



Ouvert du 3� avril au 15 octobre, 

Emplacement du jardin : place dei bàrri 

(entre l'église et la place des,lles d'Or) 

Adressé pour la_ correspondance :,

7, rue de la Tasco 83580 - Gassin 




